
Témoignage
Sushama, 11 ans

« J’ai quitté l’école l’année dernière car je devais aider mes 
parents. Chaque jour je vais chercher l’eau au puits : je 
marche 2 heures jusqu’au marigot (bras mort du fleuve, 
ndlr). Et puis j’aide mes parents dans la carrière de 
pierres. J’adore apprendre et j’espère retourner un jour 
à l’école. »
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TERRE DES HOMMES SUISSE
S’ENGAGE AUX COTÉS 
DES PLUS VULNÉRABLES

4 axes stratégiques
guident notre travail 
1. Lutter contre le travail des enfants.

2. Promouvoir les droits de l’enfant et en dénoncer 

les violations graves.

3. Contribuer à la mise en œuvre du droit des femmes.

4. Renforcer une économie durable et améliorer 

les conditions de vie des familles.

Depuis une dizaine d’années, l’Inde est devenue 

une puissance économique importante sur le 

plan mondial. 
Les entreprises de haute technologie se multiplient et 
le sous-continent indien attire toujours plus d’investis-
seurs étrangers. Mais si, depuis son ouverture en 1991, 
l’Inde connaît une croissance économique très forte, 
sa croissance annuelle se situe entre 7,1 % en 2008. De 
plus, en dépit d’un ralentissement qui lui a fait perdre 
trois points de croissance lors de la crise internationale, 
l’économie indienne a continué d’afficher un dynamisme 
remarquable. nombreux sont les laissés-pour-compte. Car 
jamais les inégalités n’y ont été plus importantes entre 
castes, sexes, régions, zones urbaines et rurales.

Seul 29 % de la population est urbanisée en 2007. Sans 
terre suffisante pour subvenir aux besoins alimentaires 
des leurs, beaucoup de paysans migrent vers les villes, 
seuls ou en famille, de manière saisonnière ou définitive, 
dans l’espoir d’y trouver du travail. Leurs conditions de 
vie n’y sont guère meilleures qu’à la campagne ; les nou-
veaux arrivants s’entassent dans d’immenses bidonvilles 
et risquent à tout moment l’expulsion ou la démolition 
de leur habitat par les forces publiques. Si l’on considère 
le classement de l’idh (indice de développement humain) 
qui prend en compte le bien-être individuel et intègre 
non seulement la production nationale, mais également 
l’espérance de vie à la naissance, le taux de scolarisation et 
le taux d’alphabétisation, on constate que l’Inde ne figure 
qu’au 134e rang mondial en 2009.
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Inde en chiffres

 L’Inde compte, en 2008,

environ 1,14 milliards d’habitants,

c’est le 2e pays le plus peuplé du monde

après la Chine.

L’espérance de vie est de 63 ans.

La mortalité infantile pour les enfants

de moins de 5 ans est de 72 ‰.

12 % des enfants travaillent.

Le taux de la fréquentation net

des écoles primaires est de 83 %.

Le taux d’alphabétisation des adultes

entre 2003 – 2008 est de 66 %.

Sources : Banque mondiale, Rapport sur le développement humain du PNUD 2009, 

UNICEF (statistiques, Situation des enfants dans le monde 2009).

Terre des Hommes Suisse soutient en priorité des projets 
émanant d’initiatives communautaires locales et s’inscri-
vant dans le moyen et le long terme. Ces projets visent 
principalement à lutter contre le travail des enfants, à 
faire respecter les lois sur les mineurs et à mieux gérer les 
ressources naturelles à disposition.  

Les enfants travailleurs

Grâce à nos partenaires, des centres spécialisés sont mis 
sur pied afin d’accueillir des enfants travailleurs. Par 
ce moyen, ils parviennent à intégrer l’école publique. 
L’organisation Yuva Vikas Sansthan, dans l’État de l’Uttar 
Pradesh, pousse ainsi les pouvoirs publics à faire appliquer 

les lois. Il va de soi que la cause du labeur infantile est 
fortement dépendante des conditions de vie des familles et 
de leur environnement; c’est pourquoi Terre des Hommes 
Suisse cherche aussi à favoriser l’accès des communautés à 
la santé, l’éducation, le crédit et la terre. 

Protection et justice
pour les mineurs

Malgré l’existence en Inde d’un corps juridique substantiel 
sur la protection des mineurs en conflit avec la loi, les 
états les plus pauvres peinent à le mettre en œuvre. Ainsi 
un enfant peut se voir enfermé en détention commune 
sans égard pour la fragilité inhérente à sa condition, et 

Que fait Terre des Hommes Suisse ?

Le travail des enfants

L’Inde a le plus grand nombre d’enfants travailleurs de 
moins de 14 ans dans le monde. Les estimations varient 
entre 16 millions d’enfants entre 5 et 14 ans et 150 millions 
pour les moins de 18 ans. La Banque mondiale retient 40 
millions et l’Unicef 60 millions. Selon les Nations Unies, 
le produit de leur travail représente quasiment 20 % du 
produit intérieur brut de l’État indien. La loi sur le travail 
des enfants, votée en 1986, est bien peu respectée. Environ 
12,6 millions d’enfants seraient engagés dans des emplois à 
risque. Car si l’école est officiellement gratuite et obli-
gatoire jusqu’à l’âge de 14 ans, un trop grand nombre 
d’enfants se voient contraints d’exercer une activité écono-
mique afin de soutenir leur famille. 

La gestion de l’environnement

L’accroissement de la population, l’industrialisation et 
l’urbanisation ont conduit à une dégradation substantielle 
du milieu écologique indien. De surcroît, les pratiques 
agraires actuelles dont dépendent les deux tiers de la 
population ne tiennent pas particulièrement compte des 
retombées écologiques. Enfin, l’équilibre entre l’homme 
et l’environnement est régulièrement bousculé par les 
catastrophes naturelles qui touchent le pays. Les séche-
resses, inondations, tempêtes et tremblements de terre qui 
surviennent en Inde, sans compter l’exploitation sauvage 
des ressources naturelles, provoquent la fragilisation de 
l’écosystème, l’appauvrissement de la population, la dés-
tructuration des communautés et l’exode rural. 

La condition de la femme

Dans le nord et le nord-ouest de l’Inde, la discrimination 
délibérée envers les filles est particulièrement importante, 
et les violences envers les femmes sont rarement punies. 
La naissance d’une fille est généralement mal vue car à 
terme, il faudra lui fournir une dot pour son mariage ; 
elle s’en ira ensuite vivre dans la maison de ses beaux-
parents, minimisant ainsi sa contribution économique à la 
famille. L’infanticide féminin et le fœticide se pratiquent 
fréquemment, autant en ville que dans les campagnes, 
de même que la discrimination dans l’accès aux soins 
et aux ressources ou encore la discrimination scolaire 
et professionnelle.



Parallèlement, CID fait pression auprès des employeurs 
pour obtenir l’application effective des lois sur le travail. 
Des campagnes de sensibilisation auprès de la population 
locale sont également réalisées. CID collabore avec les 
communautés en appuyant la création de groupes d’en-
traide constitués par les mamans des enfants bénéficiaires 
des centres, afin de les sensibiliser à l’importance de 
l’éducation, mais également les encourager à revendiquer 
leurs droits.

Un espoir
pour les enfants travailleurs
Centre for Integrated development (CID)

Gwalior, Madhya Pradesh

Gwalior, 1 million d’habitants, est située au nord du 
Madhya Pradesh, l’un des états les plus déshérités de 
l’Inde. Ancien site industriel prospère, la ville subit depuis 
plusieurs années une grave crise de l’emploi. Ainsi, près de 
40 000 enfants serviraient aujourd’hui de main d’œuvre 
sous-payée dans l’industrie du tapis, la fabrication de 
briques, la récupération des déchets, la taille de pierres 
ou la fabrication de feux d’artifice, métier particulière-
ment dangereux.

CID intervient dans chacun de ces secteurs et accueille 
les enfants travailleurs dans des centres où ils reçoivent 
chaque jour un repas et participent à des activités éduca-
tives et récréatives. De plus, des classes de transition sont 
mises sur pied pour faciliter l’intégration des enfants dans 
le système éducatif gouvernemental. Une fois par mois, un 
travailleur social et un médecin privé contrôlent l’état de 
santé de chaque enfant.

sans qu’aucune procédure d’assistance ne soit entamée. 
Pour palier cette insuffisance, un soutien psychologique 
et juridique est fourni aux enfants et aux familles, et 
des campagnes d’informations renseignent les autorités 
concernées. Les agents peuvent en outre bénéficier de 
formations sur les droits et le travail des enfants, la 
traite et le trafic dont ils sont victimes, ainsi que sur les 
moyens de prévenir ces injustices. Depuis, les enfants 
des rues ne sont plus systématiquement emprisonnés, 
ni considérés comme coupables, mais vus comme des 
victimes potentielles. 

Aux côtés
de la population féminine

Parmi les différents projets menés par Terre des Hommes 
Suisse en Inde, une attention particulière est portée à 
la population féminine. Des formations sont proposées 
aux femmes afin qu’ensemble, elles puissent apprécier 
et renforcer leurs droits et leurs capacités. L’accès au 
crédit leur est aussi facilité, accès qui constitue une 

3 exemples de projets soutenus en Inde
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étape fondamentale vers une autonomie économique et 
une reconnaissance sociale. Sans compter que Terre des 
Hommes Suisse s’est engagé dans la lutte contre la traite 
des femmes et des enfants.

Préoccupations 
environnementales

Dans l’espoir de réduire autant que possible la pollution et 
l’impact des catastrophes naturelles, une gestion adé-
quate des ressources est encouragée. Terre des Hommes 
Suisse favorise donc le développement d’aménagements 
sanitaires, hydrauliques, agricoles et forestiers. La sensi-
bilisation de la population est également une priorité : les 
habitants sont formés à des stratégies compatibles avec un 
développement écologique harmonieux. Certaines com-
munautés se constituent en groupes de pression et luttent 
pour faire entendre leur voix auprès des pouvoirs publics. 
De nombreux efforts sont ainsi fournis, afin de renforcer 
une économie durable et assurer la sécurité alimentaire 
des familles. 



Après le tsunami
People’s Action for Development (PAD)

Tamil nadu

Suite au drame du tsunami, Terre des Hommes Suisse a 
choisi de soutenir, en partenariat avec l’ong locale Pad, 
un projet de réhabilitation et de développement durable 
dans 11 villages côtiers du golfe de Mannar, à l’extrême 
sud-ouest du Tamil Nadu. La région est majoritairement 
habitée par une population de pêcheurs vivant pour la 
plupart dans des conditions de pauvreté et de sous-
développement. Cette situation de dénuement a été 
amplifiée par la catastrophe naturelle qui a laissé une 
population traumatisée, détruit ou endommagé les habi-
tations et causé de grandes pertes matérielles, privant ainsi 
les villageois de tout moyen de subsistance.

L’enjeu principal du projet est de donner à la popu-
lation les moyens de renouer avec les activités d’avant le 
tsunami et de soutenir les villageois tant au plan psy-
chologique que socio-économique, afin de prévenir leur 
marginalisation. Un centre accueille les enfants et leur 
propose des formations et une assistance psychologique ; 
en outre, un système d’épargne et l’organisation de 
groupes d’entraide offrent les outils pour une émancipa-
tion socio-économique. Pad cherche encore à promouvoir 
des alternatives économiques adaptées au milieu local, tels 
l’élevage de crabes et de homards et la culture d’huîtres.

Justice des mineurs
Bal Sakha

Bihar 

La loi indienne définit les conditions d’arrestation, de 
procès et de détention des mineurs, mais elle est cepen-
dant mal appliquée. Dans l’État du Bihar par exemple, 
la plupart des enfants emprisonnés vivaient dans la rue ; 
ils ont dû quitter leur milieu familial pour des raisons 
économiques ou parce qu’ils étaient victimes de violences 
familiales. L’association partenaire de Terre des Hommes 
Suisse, Bal Sakha, travaille avec les enfants détenus et leurs 
familles et, parallèlement, forme et sensibilise les instances 
officielles (police, juges, gardiens de prisons, etc.). 

Afin de fournir un refuge aux enfants des rues, Bal 
Sakha a ouvert des centres de jour et de nuit. Les enfants y 
reçoivent collation et hygiène, ils peuvent discuter de leur 
situation avec les éducateurs et imaginer des solutions. 
Une formation professionnelle (menuiserie, réparation 
de cycles, cuisine) leur est également proposée. Le retour 
dans la famille est facilité pour les plus jeunes. 

Clé d’un succès à long terme, des manifestations 
publiques sur les droits des enfants sont organisées en col-
laboration avec d’autres ong de la région, afin de sensibili-
ser la population et les autorités.
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